
drague. Certains préfèrent pêcher le
thon géant, traité puis exporté en
grande partie au Japon où sa chair est
fort appréciée.

Aquiculture
Il se peut que l'ostréiculture, l'une des
branches de l'aquiculture «scientifi-
que», soit appelée à devenir une réelle
source de prospérité pour l'île. Des
naissains (embryons d'huîtres) prove-
nant d'un parc à coquillages du gou-
vernement provincial sont placés dans
des bancs d'huîtres, après avoir été
engraissés. Certains de ces bancs se
trouvent sous la responsabilité de
l'administration fédérale; d'autres, sous
celle d'une administration mixte repré-
sentant les pêcheurs et le gouverne-
ment provincial. De plus, l'île se prête
à l'élevage des pétoncles, des moules,
des huîtres, des palourdes, des
coques, du saumon de l'Atlantique et
de la truite, ainsi qu'à la culture de
certaines plantes aquatiques, comme la
mousse d'Irlande dont on extrait la
carraghénine après l'avoir séchée et
traitée (cette substance est utilisée
comme stabilisateur dans l'industrie
alimentaire et d'autres industries). Il est
aisé d'élever le saumon et la truite
dans des établissements de piscicul-
ture. Ceux-ci relèvent généralement du
gouvernement fédéral. Quant à la pro-
duction des coquillages, elle relève de
la compétence de la province, qui a

introduit de nouvelles espèces de
moules et de pétoncles et fait l'élevage
des palourdes en vue de leur implanta-
tion dans des bancs appropriés.

Industrie
L'Ile-du-Prince-Édouard compte quel-
que 150 manufactures qui emploient
environ 3 000 personnes. Le secteur
secondaire est axé, avant tout, sur la
transformation des produits de l'agri-
culture ét de la pêche, mais on cons-
tate un accroissement progressif de
l'industrie légère. Parmi diverses acti-
vités manufacturières, citons, à titre
d'exemples, la construction navale,
l'industrie métallurgique, l'impression
commerciale, la production laitière, la
fabrication de fibre de verre, de pein-
tures, de lainages, de textiles et de
matériel agricole.

Le secondaire occupe une place de
plus en plus importante dans l'écono-
mie de l'île. Le gouvernement provin-
cial a créé de nouveaux parcs indus-
triels à Charlottetown et à Summer-
side, et il a lancé des programmes de
financement destinés à aider les petites
entreprises de la province. Plusieurs
des sociétés qui se sont établies dans
le parc industriel de Charlottetown
ceuvrent dans la métallurgie de pointe.
Les vêtements, le matériel électronique
et les lunettes de soleil ne sont que
quelques exemples d'articles produits
maintenant par les insulaires.


